
     

« BÂTIR ENSEMBLE LE CORPS DU CHRIST! »

À l’occasion de la bénédiction des saintes Huiles le lundi 5 avril en l’église de Saint-André, j’ai voulu inviter

tous les fidèles, en raison de leur baptême, de leur confirmation et de leur ordination, à continuer à bâtir

ensemble le Corps du Christ. Nous poursuivons la mission extraordinaire de Jésus: L’Esprit du Seigneur est

sur nous; il nous envoie porter la Bonne Nouvelle aux pauvres, annoncer aux captifs la délivrance, aux

aveugles le retour à la vue, rendre la liberté aux opprimés, proclamer une année de grâce du Seigneur. C’est

aujourd’hui encore, en 2004, que s’accomplit ce passage des Écritures.

AU COEUR DU QU OTIDIEN

C’est au coeur de notre vie quotidienne que nous somm es appelés à porter une telle nouvelle, au coeur de

nos familles respectives, au coeur de nos milieux de travail et de loisir, au coeur de nos écoles, au coeur de

nos hôpitaux, au coeur des dom aines de la vie politique, sociale, culturelle et économique que nous sommes

envoyés en mission. C’est dans ces milieux que vivent et survivent les pauvres de chez nous. C’est dans ces

milieux qu’il nous faut porter liberté, lumière et année de grâce. C’est au coeur de ces réalités qu’il nous faut

vivre le message des Béatitudes, qu’il nous faut être sel de la terre et lumière du monde. Par la bénédiction

des huiles et la consécration du Saint Chrême, nous redisons que tous les baptisés, les confirmés et les

ordonnés sont marqués de ces huiles en fonction de la mission qu’ils ont reçue dans l’Église. Et cela concerne

autant les bien-portants que les m alades: tous et toutes, nous avons non seulement à ouvrir les portes au

Christ Jésus, m ais à être la bonne odeur du Christ, à devenir de plus en plus ce que nous somm es devenus

au jour de notre baptême: le Corps du Christ.

« DEVENIR LE CORPS DU CHRIST »

« Nous avons été baptisés dans l’unique Esprit pour former un seul Corps. Notre corps forme un tout, il a

pourtant plusieurs membres, et tous les mem bres, malgré leur nombre, ne forment qu’un seul corps. Il en est

ainsi pour le Christ. » « Vous êtes le Corps du Christ et, chacun pour votre part, vous êtes les membres de

ce corps. » Tous et chacun, nous avons à vivre l’appel qui nous a été fait, en toute solidarité, en toute

comm union, avec l’ensemble du Corps du Christ. C’est ça qui est form idable dans le Corps du Christ: tous

et chacun, nous avons un rôle à jouer, une mission unique à rem plir, que personne d’autre que nous pourrait

remplir.  Au jour de notre baptême, il nous a été dit à chacun et à chacune d’entre nous, avec l’huile des

catéchumènes: « Que la force du Christ te fortifie, lui qui est le Sauveur; qu’elle t’imprègne comme cette huile

de salut dont je te marque dans le Christ notre Seigneur. » Et avec le Saint Chrême: « Vous faites partie du

peuple de Dieu; il vous marque de l’huile du salut, afin que vous demeuriez membre du Christ prêtre, prophète

et roi pour la vie éternelle. » Au jour de la confirmation: « Répands maintenant sur lui ton Esprit Saint, donne-

lui un esprit de sagesse et d’intelligence, esprit de conseil et de force, esprit de connaissance et d’affection

filiale, remplis-le de l’esprit d’adoration. » Au mom ent de l’onction: « Sois m arqué de l’Esprit Saint , le don de

Dieu ». Lorsque l’un de nos frères ou l’une de nos soeurs reçoit le sacrement des malades, il lui est dit: « Par

cette onction sainte, que le Seigneur, en sa grande bonté, te réconforte par la grâce de l’Esprit Saint; a insi,

t’ayant libéré de tous péchés, il te sauve et te relève. » Au malade en situation grave, il lui est dit: « Père de

toute tendresse et de toute consolation, regarde notre frère atte int dans ses forces vives par la m aladie; il met

sa confiance en toi; que la grâce de l’onction sainte le soulage, que la comm union au corps et au sang de ton

Fils so it pour lui un viatique pour le chem in qui conduit à la vraie vie. »



« PLÉNITUDE DU CHRIST »

Au jour de mon ordination épiscopale, Mgr Gérard Dionne m’a demandé si je voulais travailler à la

construction du Corps du Christ qui est l’Église et demeurer dans son unité, avec le collège des évêques, sous

l’autorité du successeur de Pierre. C’est ce travail que j’a i voulu accomplir au fil des jours, depuis mon arrivée:

travailler à la construction du Christ. Saint Paul affirme: « Il n’y a qu’un corps et qu’un esprit, comme il n’y a

qu’une espérance au terme de l’appel que vous avez reçu: un seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême,

un seul Dieu et Père de tous. Chacun a reçu sa part de la grâce divine, selon que le Christ a mesuré ses dons.

C’est lui qui a donné aux uns d’être apôtres, à d’autres d’être prophètes, ou encore évangélistes ou bien

pasteurs et docteurs, organisant ainsi les saints pour l’oeuvre du ministère, en vue de la construction du Corps

du Christ, au terme de laquelle nous devons parvenir, tous ensemble, à ne plus faire qu’un dans la foi et la

connaissance du Fils de Dieu et à constituer cet Homm e parfait, dans la force de l’âge, qui réalise la plénitude

du Christ. » Il en fut de mêm e au jour de l’ordination de chaque confrère-prêtre. L’évêque-consécrateur lui a

demandé s’il voulait devenir prêtre, collaborateur des évêques dans le sacerdoce pour servir et guider sans

relâche le peuple de Dieu sous la conduite de l’Esprit; s’il voulait accomplir avec sagesse et discernement le

ministère de la Parole, en annonçant l’Évangile et en exposant la foi catholique; s’il voulait célébrer avec foi

les mystères du Christ, tout spécialement dans le sacrifice eucharistique et le sacrement de la réconciliation,

selon la tradition de l’Église, pour la louange de Dieu et la sanctification du peuple chrétien; s’il voulait implorer

la miséricorde de Dieu pour le peuple qui lui sera confié, en étant toujours assidu à la charge de la prière, et

se consacrer à Dieu pour le salut du genre humain; s’il promettait de vivre en comm union avec leur évêque

dans le respect et l’obéissance.

V IVRE EN COMMUNION

Afin de réaliser notre mission comme baptisés, confirmés, ordonnés, il est une condition indispensable,

préalable à toute autre disposition, c’est celle de vivre en communion les uns avec les autres. Comm e évêque,

je me dois de vivre en communion avec le successeur de Pierre, mais également avec mes frères-évêques,

avec mes frères-prêtres et avec tout le peuple de Dieu qui m’est confié. Il en va de mêm e pour les prêtres:

il n’est pas de ministère véritable sans une réelle communion avec leur évêque, avec leurs confrères et avec

la comm unauté qui leur est confiée. Il en va de même de chaque baptisé: c’est à un amour authentique, à une

véritable comm union que tous et toutes, chacun et chacune est appelé à vivre dans l’Église: c’est à l’amour

que nous aurons les uns pour les autres que nous serons reconnus comm e disciples du Christ, comme

membres du Corps du Christ.

À chacun et à chacune d’entre vous, je souhaite: « Joyeuses Pâques ! »

+ François Thibodeau, c.j.m . 

   Évêque d'Edmundston

« Quelques mots de notre Évêque » (07 avril 2004)
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